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ARTICLE TROISifeME.

De la auceetêion dea uaeendana aux pro}yre$ de leur cote.

S\ le iils fait acquisition d^héritages, ou autres im-

meubles et décède, laisii^ant à son enfant les dits

^')iéritagei, et que le dit eniant décède aprèe, sans

enfans et sans frères et sœurs, Taïeul ou l'aïeule

succède aux dits héritages en pleine propriété, et

exclue tous les autres collatéraux, même les ne-

vexm de défunt, quoiqu'ib soient descendus de ce-

lui qui a mis té propre dans la famille, car ils sont

en un degré plus éloigné ; mais si le défunt a laissé

un frère ou une sœur et des neveux d'un autre

frère ou sœur, ces neveux succéderont par repré-

sentation, et conjointement avec le frère du dé-

î'unt ils excluront raïeuî.

Les père et mère et autres asccndans, qui ont

donne à un de leurs enfàns un héritage, lui suc-

cèdent à cet héritage, devenu propre naisisant en

sa personne, primativement'â tout autre parent,

lorsqu'il meurt sans postérité et que cet héritage

se retrouve en nature dans la succession.

L'ascendant donateur est préféré à un autre as-

cendant plus proche en degré, et du même côté;

et si Païeul paternel adonné un héritage à son

petit-file, cet aïeul sera préféré au père, dan« h.

succession dé ce petit-fiis mort sans enfans.

Cette préférence de faëceridant donateur sur les

autres parehs a lieu, non seulement dans la suc-

cession de ^enfant donataire, mais encore dans

celle des enfans de cet enfant donataire.

C'est à titre de succession que Tascéndant do-

nateur succède à ses enfans, aux héritages qu'il

leur a donnés, et il doit par conséquent contribuer

aux dettes.

Outre les deux cas ci-dessus, les père et mère et


